
LE NOUVEAU PORT DE LILLE 
et la sauvegarde du Bois de la Deûle 

Au eour$ de la dernière séance du Conseil 
municipal de Lille, M. Roger SaUngro, 
député-maire, a nettement indiqué que les 
travaux concernant te nouveau et vaste port 
fluvial que Lille, capitale des Flandres, est 
en droit d'attendre de la sollicitude gouver­
nementale commenceront dis les premiers 
mots de l'année 1931. 

Voici donc la chose définitivement décidée, 
et enfin arrangée à la satisfaction de tous, 
en et qui concerne la part financière de cha­
cun .- Etat. Département et Ville. 

Il est un point de ce vaste projet, — pro­
jet que nous avons exposé maintes fois en 
son ensemble, qui retarda longtemps la solu­
tion définitive et sur lequel nous voulons 
revenir aujourd'hui spécialement. Il s'agit en 
l'espèce de la sauvegarde du Bois de la ÙeUle, 
la promenade favorite dés Lillois. 

Une belle promenade sauvée 
On sait que le parc bordé dénommé « Bois 

de 1* Deûle >. à Lille, est établi sur les 
• avancées » de l'ancienne Citadelle de Lille, 
construite au XVII* siècle par le Reniai VL I-
ban sur les crdres du roi Louis XIV qui ve­
nait alors de s'emparer de la capitale de la 
I landre française. 

récupérera des portion* de terrains plus 
importantes en retrait sur le tracé du canal. 

Ainsi tout rera pour le mieux. 
Les seuls sacrifiés en l'occurrence seront 

une bonne partie du Café des Fleurs (pro­
priété privée) et des portions de l'ancien 
Champ de Courses, du Club Hippique, des 
prairies particulières. 

Le Bois de la Deûle est sauf I... C'est 
l'essentiel. 

La Nouvelle Deûle 
En terminant, nous Jugeons une fols de 

plus utile de rappeler que l'établissement du 
nouveau port fluvial de Lille va de pair avec 
le creusement de ce que nous appellerons la 
« Nouvelle Deùle ». 

On avait d'abord pensé à faire partir celle-
ci des environs du pont de l'Abbaye de Loos, 
mais il a fallu abandonner ce projet peur 
le moment ciw le inal projeté de la sorte 
passait au milieu des Etablissements Kuhl-
mann et la direction de ces établissements ne 
s'est pas prêtée à cette combinaison. 

La Nouvelle Deûle partira donc de l'Ave­
nue Kuhlmann à Lorame, un peu avant et 
non loin du pont de Sequedin. Elle traver­
sera la rue de Londres et côtoiera a une 

La Nouvelle Deûle projetée en avant du Bois de la Deûle 

Ce parc est, 11 faut l'avouer, une merveille 
U';i£Pncernent. La partie de la fortification 
sur laquelle il est établi est si adroitement 
masques, que les étrangers qui visitent le 
Bois de la Deùle ne peuvent & aucun mo­
ment sa douter que cette belle promenade 
n'est en somme qu'une partie de fortifica­
tion arrangée en jardin. 

De plus, le • Bois de la Deûle > est la seule 
vaste promenade établie en demi-cercle dont 
disposent les Lillois pour se promener et 
respirer un peu d'air assaini par des plan­
tations forestières. Partout ailleurs aux en­
virons immédiats de Lille, U vaste « plaine 
nostalgique » des Flandres étend sa mélan­
colie, et l'on y remarque davantage de che­
minées d'usines que d'arbres. 

On comprend, dans ces conditions, pour­
quoi fut grand l'émoi de la Municipalité 
Lilloise en apprenant que le premier projet 
de l'Administration des Portts'etCfrairssées, 
i propos des débouchés du nouveau Fort 
île Lil'e, sacrifiait une notable partie du 
Bois de la Deùle. 

De ceci on peut se rendre compte par le 
plan reproduit ici, et où l'ancien tracé pri­
mitif heureusement abandonné, figure en 
pointillé. 

Comme ui juste, la Ville de Lille p otesta 
énerk'iiiuement. 

Sacrifier, détruire le B ; de la Deûle no 
pouvait être à son point de vue qu'une héré­
sie «t la santé publique voulait que cette 
partie du projet fut modifiée. 

l'Ile le fut I... 
Toujours dans- le même plan reproduit en 

( es colonnes, nos lecteurs peuvent se rendre 
t-ompte que le nouveau tracé définitif prê­
tante par les Ponts et Chaussées, respecte 
cette fois le Bois de la Deûle. 

Tout au plus êeorne-t-11 légèrement deux 
taillants qui pointent dans l'ancien Champ 
de Courses. En revanche, d'ailleurs, la ville 

certaine distance la ligne des anciennes 
fortifications de Lille entre Loos et Canteleu. 
traversant l'Arbonnoise dont elle drainera les 
eaux, la rue Lequeux pour aboutir à l'an-
cie.i champ de patinage, le long de l'Avenue 
de Dunkerque. C'est principalement sur ccî 
emplacement bie.i connu des patineurs lillois 
que seront aménagés le nouveau port et ses 
vastes quais qui s'étendront aussi sur le 
terrain des anciennes fortifications dém n-
telées. C'est entre la rue Colbert et la rue 
Lequeux, à Lille, que Incessamment com­
menceront les premiers travaux. 

Le port creusé, 11 lui faudra un débouché 
commode. 

Et c'est Ici qu'Intervient le tracé autour 
du Bois de la Deùle. La Nouvelle Deûle, en 
effet, se continuera d ce côté, empruntant 
d'abord le • grand tournant > de l'ancienne 
Deûle et se dirigeant avec un simple coude 
vers l'écluse Sainte-Hélèno à Saint-André. 

Ainsi l'ancien tracé de la Deûle en ville 
de Lille par les ponts de la Citadelle, du 
Bamponneau, Napoléon, Royal, sera un peu 
a la fois abandonné par la plupart <les pé­
niches. Il subsistera pourtant, devant encorr 
servir à conduire des bateaux au port Vaut-
ban, au Quai du Wault, qui resteront •om-
me ports accessoires intérieurs. 

Il est possible que dans un lointain, très 
lointain avenir, l'ancienne Basse-Deùle, en 
sa portion longeant l'Esplanade de Lille soit 
couverte. Mais ce n'est là une chose à envi­
sager que dans un temps très éloigné. 

Telles sont les transformations que subira 
tout ce quartier de la capitale des Flandres. 
On a eu. ce faisant, comme on peut s'en 
rendre compte, le juste souci de faire quel­
que chose d'utile, certes, mais aussi de sau­
vegarder l'esthétique d'un des plus jolis 
coins de Lille, 

V. BRIOCHE. 
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CINQ PERSONNES EMPOISONNÉES 
OU ASPHYXIÉES 

Hier, à 14 h., le commissaire de police de Co­
lombes a été informé que les cinq occupants 
d'une roulotte, située sur un terrain vague de 
la rue Tartarin, a Colombes, avaient été 
empoisonnés ou asphyxié*) accidentellement. 
Mme Denis, âgée de 38 ans, ouvrière d'usine, 
et une enfant de 8 ans, Georgette Séris, ont 
succombé. M. Félix Séris, âgé de 37 ans, mar­
chand forain, et ses deux autres enfants, Fer­
nande, 15 ans et Marcelle, 8 ans, ont été hospi­
talisés dans un état grave. 

LES BONNES SEMENCES 
DEMANDER LE CATALOGUE GRATUIT 

Maison V. MAIRIE, 155. me de Parts 

LE DÉPART DU RAID 
NEW-YORK-PARIS 

Le « Trade-Wind • a pris son vol hier ma. 
tin pour la première étape du vol transatlan­
tique qu'il va tenter d'accomplir. 

A 30» M I L L E S DES B E R M U O I S 

On mande de New-York que le vapeur t Gulf 
I rade • a envoyé un radlotélégramme annon­
çant qu'il avait aperçu à 13 h. 45 (heure de 
G-reenwidv, l'avion « Trade Wind », fui à ce 
moment se trouvait à 300 milles des Bermu-
des. Le temps était clair. 

LES NEUF OCCUPANTS D'UNE AUTO 
ONT PÉRI 

Une auto transportant neuf personne* est 
tombée dans le fleuve Enajoegi, près de Tartu 
et a disparu dans un trou de glace. Tous les 
occupants ont péri; quatre corps ont été 
retrouvés. 

Mort aux poux ! 
Rappelez-ous que la Marie-Rose tue les 

Poux et les Lentes en deux minutes. Le 
flacon 3 fr. 60, pharmacies, herbor. Pour 
réussir, exigez la Marie-Rose. 

LA RÉVOLTE AUX INDES 
Une centaine de rebelles armés auraient 

attaqué les villages Hmansi et Wadaw; deux 
cents maisons auraient été incendiées; un po­
licier aurait été morteiientsnt blessé. 

D'autre part, six mille ouvriers d'une usine 
de Jute de Kamarhatty, près de Calcutta, se 
sont mis en grève pour protester contre le 
nouveau système de réglementation du tra­
vail, qui réduit le nombre des employés. 

Nerfs calmés, sommeil assuré 
par la Tisane Ferlys, dlgestive-antlnerveuse, 
», rue Richelieu, Paris, et toutes pharmacies. 

LES CONGÉS PAYÉS 
DES OUVRIERS MINEURS 
Une note émanant de Douai et parue 

dans certains journaux, hier matin, a stupé­
fait les militants des organisations syndicales 
du oassin minier. 

i l est dit dans ce communiqué que les 
syndicats ouvriers seraient revenus sur leurs 
décisions, selon l'avis exprimé par les 
ouvriers. 

A la Maison Syndicale des Mineurs, à Laos, 
où nous sommée allés demander des explica­
tions, on nous a répondu : 

c Cette note est des plus fantaisistes, atten­
du q u à la réunion du Comité fédéral qui eut 
lieu vendredi 2 décembre 1830, a Douai. 11 a 
été décidé tout le contraire de ce que contient 
le communiqué en question. 

» Au cours de la discussion, différents para­
graphes de la Convention furent longuement 
discutés et le Comité régional a décidé de 
6'efforcer a obtenir des modifications sur cer­
tains points particuliers de la Convention. 

• Aucune personne ne fut autorisée à don­
ner à la Presse une note ayant trait ù l'abou­
tissement et nous nous étonnons que certains 
Journaux aient pu faire paraître un écrit dont 
la fantaisie le dispute à l'erreur. 

• Une entrevue aura lieu incessamment au 
ministère du Travail pour les mises au point 
dont il s'agit. Nous ferons, à la suite de cette 
entrevue, un communiqué qui donnera à l'opi­
nion publique toutes les explications néces­
saires, qu'il serait prématuré d'exposer dès à 
présent ». • 

ES'CORE USE PREUVE... 

Pour l'estomac 
rien ne vaut Kruschen 

« 11 y avait longtemps que je souffrais de l'es­
tomac. J'avais toujours des aigreurs et souvent 
des nausées et je souffrais aussi du système ner­
veux. J'avais pris beaucoup de choses, mais cela 
ne m'avait jamais appçrié qu un soulagement 
passager. 

» Il n'y a guère que trois mois que J'ai pris 
des Sels Kruschen, et tout a û peu près disparu. 
Je préférerais, aujourd'hui, me passer de mon 
petit déjeuner que de me passer de ma petite 
dose de Sels Kruscuen. 

• Je me fais un devoir de vous demander de 
publier mon cas. car ce sciait très mal si je 
profilais seul des bienfaits des Sels Kruschen. 

• A. B..., 
» a Ouvèze-Privas tArdeche). » 

Le* Sels Kruschen, qui sont une combinaison 
de six sels naturels, ont. entre autres propriétés, 
celle de stimuler la sécrétion des sucs grasliques. 
Ils facilitent la digestion et tonifient l'estomac. 
Prenez chaque matin votre petite dose de 
Kruschen et vous pourrez manger de tout sans 
crainte. Kruschen est aussi le meilleur moyen 
connu de supprimer la constipation. Commencez 
dès demain a prendre votre pelite dose. Toutes 
pharmacie* : 9 fr. 75 le flacon. 16 fr. 80 le triple 
flacon (suffisant pour quatre a cinq mots,. 

JALOUX, IL ÉGORGEA SON AMIE 
PUIS SE TUA . 

Vers 14 h., on a découvert dans une cham­
bre d'hôtel, 20, rue Maître-Albert, à Paris, les 
cadavres de Georgesyîaltachini, 33 ans, valet 
de chambre, et de sa malfresse, Germaine Jac-
quemin. 23 ans, femme de chambre. L'enquête 
du commissaire du quartier Saint-Victor a 
établi que Baltacluni, dans un accès de jalou­
sie, avait égorgé sa maltresse d'un coup de 
couteau et s'était ensuite suicidé au moyen 
du gaz d'éclairage. Les deux cadavres ont été 
envoyés à l'Institut médico-légal aux fins 
d'autopsie. 

A v t t i m p o r t a n t . '-» ««n****» avertie " T**m »*»*»»•• n e 6 e igissg jamais 
tenter par les primes ou cadeaux : elle sait très 
bien qu'ils sont payés par elle. La margarine 
LIL1A, importée de Hollande, ne donne que de 
la qualité. 

LA GRIPPE A VIENNE 
Une grippe légère règne à Vienne. Suivant 

la c Reichspost », environ un tiers de la popu­
lation est atteinte. 
— — i SSStJ 

M. VENIZELOS A ROME 
Le roi d'Italie a reçu hier, à 10 h., M. Yenl-

zelos; ce dernier est allé ensuite rendre visite 
à M. Mussolini. 

— , .. 
LES GRANDES MANIFESTATIONS 

DE LA SOCIÉTÉ D'HORTICULTURE 
DU NORD EN 1931 

Le Conseil d'administration de la société d'Hor. 
tlculture du Nord d* la Franco qui a son Mégs 
au PALAIS RAMEAU à Lille, d'accord avec l'Ad-
ralnistratlua municipale a fixé dans sa dernière 
séance tes dates des manifestâtloni horticoles qui 
auront lieu dans le courant d» l'année 1931 : 

1. sse •«position annuelle du Printemp» dite 
orand Marohé aui Fleura qui sa tiendra comme 
les années précédeutes sur la Graiid'plaee de 
Lille du mercredi •-•» avril au samedi f mat. 

•i. Concours-I «position de roses, (leurs, plantes 
de saison et légumes du Palais Rameau, du sa­
medi 00 juin au dimanche '21 Juin fj jours). 

3. Grand» iipositlon d'Automne : Clirv-anltiè-
me. plante», fleurs, fruits et légumes au Palais 
Rameau, du dimanche S novembre au mercredi il 
novembre inclus. 

\ \ r Encore^ un peu faim ! 
Le repas familial s'achève ; y.a-t-il du 
dessert ? Maman a-t-elle pensé au " petit 
gruyère " ? ~~ "*"•" 1 
Voici, sortis de leur boite, bien empaquetés 
dans le papier détain, les délicieux triangles : 
conclusion réjouissante du repas, • dessert 
exquis, économique et sain, c'est le 

PETIT GRUYÈRE 

NESTLÉ 
TOUT L'AROME DU PATURAGE 

N E S T LIE 

La. TM I 
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BOXE 

des 
Le grand Gala 
« Gueules Cassées 

CALINDRIIR. — jeudi s Janvier 1931 
Soleil : Lever a 7 h. «5 ; coucher a 1* h. 0». 
Lune : Lever à 91 b. Se ; coucher a 10 h. K. 
Aojourd nul St-Luclen. Demain : St-Marccllln. 
MITBOROLOQIK. — station do Lille. — obser­

vation» faites le 7 janvier 1931. a 18 heures s 
Baromètre : 773 mil. 8 ; hausse depuis la veille 

a 18 heures : 3 mil. 3. 
Thermomètre : Fronde : 29 : mlnlma • 04 : 

maxima -. 4.8. 
Etat hygrométrique : 83 : Hauteur d'eau tombée 

depuis la veille a 18 heures : 0 mil. « , Direction 
du vent : Nord ; Force : assez tort : Direction 
des auaces : Nord : Eut du Ciel : très nuaseux. 

Temps probable pour aujourd'hui : trold, beau 
PRÉVISIONS Ol LOFFICE NATIONAL. - Ré­

gion Nord. — Beau temps, nuageux, brumeux : 
vent de Nord-Est 3 a S m. Température en baisse 
de I degré environ ; minimum en baUse de 
i degrés environ. 

LE CHAMPIONNAT DE FRANCE 

DHAINAUT PIUT-IL BATTRE MARCEL THIL 

Dhainaut peut-Il battre le célèbre champion de 
France Marcel Thil ? Cela ne lait pas le moindre 
dune aux yeux de tous les sportifs de Douai, en 
ce match suscita un intérêt Incroyable. Los admi­
rateurs de Dhainaut font valoir à l'appui d* leur 
certitude, des arguments qui ne sont pas sans 
valeur ; Dnataant a rencontre de solides gaillards 
devant lesquels 11 n'a accusé aucun coup ; sa vl-
lesst d'exécution et sa puissance de frappe sont 
connus^ c'est un jeune doué d'une volonté extraor­
dinaire e td'un courage A toute épreuve. Kunter 
aîné, a l'issue de sa défaite des mains du Douât 
sten, déclarait textuellement ceci : • Je défia n'im 
porte quel i>olds moyen de ne pas être mis hors 
de combat par un uppercut à l'estomac, aussi lur 
que celui qui m'a mis knock out s. 

Certes, la défaite dn Marcel Thll causerait dans 
tout le reste de la France, une surprise extraor­
dinaire. Mais, pour nous qui connaissons Dhainaut. 
cette surprise n'est nullement impossible. Il y a 
tant d'Impondérables dans un match de boxe, qu'il 
no faut pas jurer de rien. Les précédents ne man­
quent pas : n'est-ce pas en enlevant à Raphaél 
son titre de champion de France poids lécers que 
Wulllamy. jusqu'alors tolalement Inconnu, a con­
quis la célébrité. 

La location au bureau de Douai. 48. rue de Paris, 
chez M. Tbéo Hourrlez. laisse prévoir que tout 
ce que Douai compta de sportifs sera dimanche 
à l'Hippodrome Lillois. Ce ne seront pas les en­
couragements qui manqueront à Dhainaut dans 
sou match capital. 

Rappelons que le programme comprend encore 
le match attendu Boltaert-Reck Jeune et les com­
bats Eslande-Davld. Helntz-Ogez. Vandeleene-Lour-
m.? et Ongelaert-Baert Avec un tel ensemble de 
roatebes a émotions, nul doute que le gala les 
• Gueules Cassées » ne remporte un triomphal 
succès. 

UN CALA * T0UR00INQ 

Vu le succès obtenu lors de la première réunion, 
les organisateurs ont décidé de continuer A encou­
rager les jeunes aspirants qui toujours fournissent 
de beaux combats. 

La prochain gala aura lieu samedi 10 janvier, 
\ 20 heures, salle Malfait. 137. rue de la CroLX-
Kouge. 

Au programme, six combats bien éculUbrés qui 
constitueront une rencontre interclubs, Tourcoing 
contre Flves-LIlle. 

En 10 rounds de î m. : B. Dulardin (61 kll.t. dn 
team Vandekerkhove contre Deleourt (61 kll.l. do 
team Deeoninck. Inutile de revenir sur la valeur 
de ces deux boxeurs suffisamment connus dans 
notre région, tous deux sont en excellente forme. 

En g de s : Toung Dujarrtln. en ail. rvandeker-
khnve) contré lariter, 61 kll (Deeoninck). 

En 6 de 8 : Bracaval. SO kll. (Vandekerthove) 
contre Young David SO kll. (Deeoninck). 

En 6 de 3 : Rygole «7 kll. (Vandekerkbove). 
contre Rêvez. 49 kll. (Deeoninck). 

Deux combats an « de * m. : Beauprés, SS kll. 
(Vandekerkhove) contre Vassal. M kll. (Deeoninck) 
Danel. U kll. (Vandekerkhove) contre Mareacaux 
«J kll. (de LlnseUes). 

Prix des places : Rinir, 10 fr : Premières 7 fr. : 
Secondes 5 fr. Location au siège d'organisation, 
chez M Malfalt. 137. rue de la Croix-Rouge, et 
cbez M Vandekerkhove. 33. rue do la Croix Ronge. 
Les combats seront arbitrés par M. A. Lannoy. 

La boxeur Dujardin aîné te présentera sur la 
ring en exhibition. 

Tous les boxeurs engagés devront être présents 
A 19 h. 30 pour accomplir les formalités néces­
saires, présentation des licences et visite médicale. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

A.S.t.l . OIONIIS ET «Sa R.l. MA) 
FONT MATCH NUL S A S 

Hier s'est disputé a Oignies un match qui op­
posa l'Association Sportive Sainte-Barbe au 43e RI. 

Dans l'équipe militaire, quatre joueurs étalent 
Indisponibles : Céstmber. Debeurme. Selosse et 
Erupka. 

En première mi-temps, Oignies eut un léger 
avantage, tandis que le 43e éprouvait quelques 
difficultés à acquérir l'homogénéité Indlspensabls 
fiour mener A bien les otfenstves. Le centre avant 
oral fit preuve de beaucoup d'allant et battit 

Naecl a deux reprises Le 43e dans le mémo temps 
réussit un but par Perthuzot qui occupait la place 
de centre, dans la ligne attaquante. 

Dans le second time. les fantassins prirent l'of­
fensive, la maintinrent sans fléchir et égalisèrent 
la marque. 

Un Se but fut refusé pour off-stde mats un pe-. 
nalty donna l'avantage au 43e. Une troisième fols 
la balle alla au fond des filets locaux sur effort 
personnel de Perthuzot mats l'arbitre annula en­
core le but pour off slile. 

Peu de temps avant la fin. sur échappée de Ca-
ron. Oignies réussit à égaliser. 

A Oignies. les meilleurs furent Caron et Lemalre. 
Au 43e, toute l'équipe est \ féliciter pour son 

courage et son brio et ce, malgré les -uatre rem­
plaçants. 

Match jou/ hier. Ds le début. Oignies marque 
3 buta a peu d'intervalle. Les fantassins s'orga­
nisent et font jeu égal junsqu'au repos. 

Après la reprise, le 43e domine et marque u but. 
mats l'Association porte bientôt sa marque A A. 

Il fau tdire à la décharge de l'équipe militaire, 
qu'elle était amputée de quatre joueurs dont U 
gardien do but. 

Le meilleur joueur du 43e tut Hudlf. du Denaln 
Athlétique. 

Arbitrage de M. Deleourt. 
1 A C O U P E D E F R A N C E 

LE MATCH AMIENS-UNION SPORTIVE 
0 1 CLICHY 

Lille. Roubalx. Tourcoing, n'avalent point été dé­
signes A l'origine comme Heu de rencontre d'un 
match1 du prochain tour de la coupe de France, 
mais Amiens et cllcby ayant sollicité tous deux de 
venir dans le Nord et sur le terrain de l'Olympi­
que Lillois, le bureau Fédéral a avalisé leur de­
manda 

Ce sera un fort beau match. Cllchy possède une 
équipe robuste et qui s'est affirmée par un coup 
d'éclat en trtomibant. au dernier tour, f-.i Staa« 
Havrals par s buts A 4. Le Stade Havrais e.1 na»é 
dans le championnat de Normandie «r.tot le Marre 
Athlétic Club et cela prouve bien la valeur du 
team de Cllchy. 

D'autre part nous n'avons pas Ici A faire l'éloge 
de l'Amiens Athlétic Club qui .depuis 9 mois, étett 
imbattable et qui. dimanche subit un échec do tait 
certain de l'absence de Nicolas, qui avait démora­
lisé le onze Picard. Nicolas, de par les <erv'ce* 
rendus au football français, a obtenu sa rrAee, Il 
pourra louer dimanche et on peut être certain que 
l'éuulpe d'Amiens sera transformée. 

O sera une très belle rencontre et comme 11 n'y 
a pas d'autre match de Coupe dans la région, une 
fouie compacte se rendra au populaire terrain de 
l'Olvmpluue Lillois. 

LA COUPE OU NORD OIS JUNIORS 
CAMBRAI «U OCNAIN ATHLETIQUE 

Les jaunes joueurs de Denaln Athlétique après 
leur belle victoire de dimanche dernier sur les ju­
niors de Douai de Douai se sont qualifiés pour ren­
contrer ce prochain dimanche, a U h. l'équipe 
de Cambrai sur le terrain dé la Place Baudm 

Nous souhaitons que la partie se déroule norme 
tement dans le meilleur esprit sportif et que 1 érrui 
pe la plus efficace et mieux soudée enlève cette 
nouvelle remontre 

Le prix d'entrée est fixé A t francs. 

L'après-midi en match amteat sur te 
rain l'équipe première, donnera la 
Lourchois qui firent match nul 
contre Tourcoing. 

Tous les amateurs de beau )•» emami asBc sa 
nouvelle satisfaction de voir ces deux bmiteesaa 
qui s efforceront de rivaliser de brio afladedon­
ner satisfaction A tons leurs ""'s ^ ^ ^ ^ 

Coup d'envol A u h. iS. 

DEMANDES DE MATCHBS 

JA Armentlèrea. équipe 1 B. juniors A. Juniors 
B libres dimanche prochain. Téléphone* d untanea 
au Café Excelslor A Araentlères. Téleph, a-ltT^ 

U Mortlng ciuo de Waaier.. demande maVbea 
pour ses équipes t B et Irors-chaizuAOGnat tonte la 
saison. 

S adresser A M. François Brabant, 1 nu de LUI» A W'azicrs. 
F .C. Loossois 1 A demande matehes noor la. «J 
janvier, ter, s is « février. Ecrire. «True du 
Chevalier de l'Xsplnard. Lille. 

Association «portivs Ralsmolts. équipe t A sut 
son terrain le «s janvier avec forte équipe Indem­
nité ou match retour. 

Equipe 1 D 8 février et 15 mars. Ecrire A M. 
Monter André. 30. rue Henri Durre. A Rai mes. 

Ls Football.ctu» Frosnets demanda raatrbes nour 
son eimu* fanion les 15 février. « avril :i 10 U 
et 3i mal. Pour ses équipes juniors A et B à partir 
du 9J janvier. 

LES SPORTS DU NORD 
paraissent tous lot samedis mal in 

("ue las lundis mal in 
« V a ios derniers résultats oempiots 

15 CeTNTIMM LA NUMSRO 

n 
""I L U T T E 

LE MATCH INTERNATIONAL 
BRUXELLES-SEQUEOIN 

I l se disputera le H janvier * Haubourdln 
Poursuivant leurs eltorts de propaLrando, lea 

dévoués et infalicables KLM. Orvas et FomMÎr 
président et secrétaire du Club Athlétique de Sév 
quedin, ont mis sur pied un grand match tnaar. 
national qui aura lieu le 18 janvier 1881 dane 
la salle de l'Hermitage A Haubourdin et mettra 
aux prises les équipes de Saint-Gilles^Brux«isf« 
et Sequedin. »~~— 

Placée sous la présidence d'honneur de M. 
Deifortrie, conseiller général du Nord et aoua ML 
présidence eifcctive de M André Leglllon, prtsU-
dent de la Ligue <iu Nord, cette rencontre pro­
met d'être magnifique. Voici les équipes : équi­
pe belge : 52 K. Marchai. 2e au champion, tfu 
Brabant ; 56 k. Havaert, champion du Brabant; 
61 k.. Cœuraets, 2e au champion, du Brabant • 
6 k. Servais, 2e au champion, du Brabant : 71 k. 
Vincke, champion du Brabant ; 79 k. Baut, 
champion du Brabant. — Equipe Sequedin : 
Dewasmes ,ex-chanipion du Nord ; Villera. ta 
au champion, du Nord ; Delporte Jean, te au 
enampion. de France ; Offre, champion de 
France ; Bmneel, champion du Nord ; Bon-
chaut champion du Noro, finaliste du cham­
pionnat de France et international. 

La séance commencera à 16 h. précises par 
plusieurs combat» préliminaires entre Nordis­
tes. Tous les matehes auront lieu sous les rè­
glements internationaux. 

Juges arbitres : MM. Servais. Orva, Buott, 
Panligny. 

Médecin de ring : Docteur Ghesquiers. 
Un match de poids et haltères aura lieu an­

tre Messe, champion i.-ançais et Davidson, cham­
pion belge, poids léger. 

Prix des places : ring : 10 fr. ; premières i 
6 fr. ; secondes : i fr. 

IsE TOURNOI DEO NOVICES » 
IL SE DISPUTERA LC 11 JANVIER A LILLE 

Le nombre des licenciés de la Lieue du Nord 
de Lutte, augmentant sans cesse, cet Importent 
fiounemcnt a décidé la création d'un tournoi 
des novices, dans les districts de la L*ue. c'est-
à-dire terrien maritimes et picard. 

Alors Que les dates ne sont pas encore fixée* 
pour les deux autres districts, le tournoi terrien 
sero organisé le u janvier, a 15 h., par le Clol 
de Lutte Lillois, en son siège 8. rue de Wa-
zemrm's. 

Rappelons aue cette compétition est ouverte aux 
lutteurs Ucanciés de u Ligue du Nord n'syaal 
jamais participé aux compétitions off cieUes c'est-
à-dire crltértumi! et cbam:lonn.it». 

Les engagements accompagné» de la *omme de 
•i francs devront parvenir avant le 10 janvier 
a midi, k M. Deleourt. 39 rue de Cambrai, à 
Lille en indiquant les catégories qui seront céj'es 
prévues aux règlements. 

La pesée «. effectuera de U h. à 15 h. 
Les fonctions officielles seront assurées par aUC. 

Cuveller, Orras, V'anhéren et Deleourt. . 
BASK.ET-BALL 

A.S.S B. OIGNIES BAT «3s R I . PAR M A M 
Hier s'est déroulé une idriie amicale de ba*ket 

sur le stade des Mines dostr court Le 43e R.I-. 
nuuvello formation mise fur iled par M le lieute­
nant Bourtv donnait la réplique s l'excellent team 
de l'A s SB O. une des meilleures représentations 
nordistes. 

Après une partie ou les mineurs assurèrent ua 
très net avantage en première mi-temps. P n̂r f*lr« 
ensuite |eu égal. l'A.S.S.B. Olgnie» triompha péJ 
X polaU * Si. 

AurepOs le score était de 30 i 10 

RUGBY 

Le match de sélection 
de dimanche 

l'n match de sélection très intéressant aura lea 
dimanche 11 janvier, A l* h., sur le terrain 4* 
football de l'Iris Club Lillois, mis corn plaisam­
ment a la disposition dn comité par M G. Plai­
sant, président de le. Commission de ru^ûy de 
l'i.C.L. ; quarante joueurs dits .séleclionnable»» 
dont nous avons fait connaître la liste seront 
onpoeés k l'excellente équipe parisienne du grou­
pe sportif du Crédit Lyonnais. 

Nous croyons pourvoir dire d'ores et déjà oue 
le Nord l'emportera sur le Crédit Lyonnais. La 
résultat aura de l'importance, mais elle sera 
subordonnée h la question de savoir quels ton» 
les joueurs qui se mettront en évidence. 

A l'issue de la rencontre la Commission de) 
sélection se réunira pour former l'équipe du 
\or i qui rencontrera l'équipe représentative dé 
la Picardie le dimanche 25 janvier k IJUe pour 
la coupe des Maoris. Cette coupe devant se dlt-
riiiter entre comités 

La Commission de sélection est ainsi compo» 
•ée : MM E. Veflentin. secrétaire général da 
Comité du Nord ; docteur Lou«e ; G. Plaisant. 
président de la Commission de ru^by de l'I.CX 
et Fred Laporte, entraîneur du Lille-Unlversllé-
Club La compétence de ces personnalités spor­
tives a fait ses preuves et est bien connue elle 
a l'année dernière mis sur pied une équipa du 
Nord qui a failli battre l'A.S. Garcassonaise, 1e-
nv-finul&e du c'iiempionnat <]<+" renoe d'exoei-
lence. On se rappelle que le Nord n'a été battue 
que par 27 4 21. 

C'est un événement qui montre la partlculiè.'e 
attention de tous les amateur* de rugby, de beau 
et vrai rug'. 
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U LUTTE POUR 

L'AMOUR WtSBSJbOT 

« M. la commissaire spécial de Cannes, 
sachant ce que l'on «loit à une femme ou 
monde, a bien voulu mettre son app&rte-
ment à sa disposition. 

m — Que me chantex-vous la, monsieur 
P a r i * * ? 

n — La vérité, monsieur le comte. 
« Mme la comtesse de Kccmano. ayant si-

•nain, reconnaissant tous les crimes 
lu'eLle a commis, soit seule, soit avec 
/out, a été arrêtée avanUtuer matin 

« L'Incrédulité envahit le visage de mon 
Jterlocuteur. 
« n éclata de rire t 
M —Malice de détectiTt, malice cousue 

•e til blanc I 
« A d'autres, flafla ajustas, | Ri y g i a 

n'aviez à me dire que de pareilles fichal-
ses, ce n'était guère la peine de me dé­
ranger ! 

« — Voici donc de quoi vous convaincre. 
« Je tirai de ma poche des photogra­

phies : 
« — Le document dont je vous parle a 

été photographié à la Préfecture même. 
A vous de voir si Je vous dis, oui ou non, 
la vérité. 

" Do plus, voici un mot du commissaire 
spécial de Cannes certifiant qu'il a sous 
les verrous Mme la comtesse de Kormana. 

1 Cette fois, mon adversaire était con­
vaincu. 

« H devint d'une pâleur de cire. 
« Pendant quelques minutes je pus voir 

sur son visage U volonté de lutter contre 
rémotion. 

« Ce fat U volonté qui finit par triom­
pher. 
. n II dit simplement : 

u — Je suis perdu 1 
n L'heure est venue de payer, il fallait 

bien s'y attendre... 
« Je paierai. 
<• — Il est reirrattable, dis-le, que J'aie 

brisé le chaton de votre bague empoison­
née-., 

« — Oui. l'avais là un moyen de m'en 
aller proprement. 

« — SX *otr* femme 1 1 

« — Blanche, mon Dieu I 
« Cette fois encore, le comte mis en face 

de la terrible réalité, se prit à trembler 
comme la feuille. 

a Je fus cruel, il le fallait pour la réus­
site de mon plan. 

H Je lui dis : 
a — Le cas de votre femme est aussi 

clair aue le votre. Elle a eu l'imprudence, 
non seulement de donner les plus grands 
détails sur les crimes commis par elle, 
mais encore d'expliquer leur mobile, de ne 
jamais nier la préméditation, de sorte 
que... 

« — De sorte qu'elle n'a même pas laissé 
subsister pour elle la plus minuscule plan­
che de salut. 

« Et j'esquissai rapidement le geste 
bref du couteau qui tombe .ur la nuque. 

a Le comte fit une grimace nerveuse. 
« Vite, Je lui jetai : 
« — Vous pouvez sauver la comtesse. 
u — Que dites-vous ? s'écria-t-iL 
« — Je dis qu'il ne tient qu'a vous de 

sauvegarder la réputation de votre femme 
et de lui rendre la liberté. 

a — C'est un piège, sans doute T 
« — P a s le moins du monde. 
» Ecoutez-moi : 
« J'ai un ami très cher, M. Jacques Du 

v iv iec ou i ara nasser très prochainement 

aux Assises. C'est une victime de la Bande 
Noire. 

« Oui. une victime de cette Bande Noire 
à. laquelle vous appartenez. 

« Il va être sinon condamné, du moins 
expédié au Bagne. 

« Le nom qu'il porte en tout cas sera 
souillé, déshonoré. 

* Cela je ne le veux pas I 
a Je ne permettrai pas que le supplice de 

mon ami se prolonge. 
• Aussi, je joue cartes sur tables, franc 

jeu, comte I 
« Si vous parlez, j'ouvre la cage, votre 

femme est libre. 
« Nous avions l'air en cette chambre lu. 

xueuse de grand hôtel, non d'un détective 
et d'un bandit, mais de deux hommes d'af­
faires. Nous nous regardions bien en face, 
et sa.:s haine. 

« Le comte avait allumé une seconde ci­
garette. 

« — En somme, demanda-t-H, que voulez-
vous de moi ? 

« — Je veux le nom de celui rrui a tué 
par ordre de la Bande Noire, l'espion 
Henr^ Prunier, dit Arnold, clans la petite 
ville de Sceaux. 

« Je veux aussi le nom du chef da la 
bande. 

« — Moyennant quoi 7 
* — Movannant auof, 1* Jour o o paon 

ami sera acquitté par la Cour d'Assises, 
<?ràce à votre témoignage, votre femme 
sera relâchée, et conduite avec tous les 
égards possibles, à la frontière italienne 
ou espagnole. 

« — Et moi ? demanda Kormana. 
« — Je ne peux pas vous promettre la 

liberté, répondis-je, car le scandale aura 
été trop grand, mais ce dont je me porte 
garant, au nom de M le Préfet de Police, 
c'est que la grâce présidentielle ne vous 
sera pas refusée. 

« Une fois au bagne, il ne vous sera pas 
difficile de vous échapper, vous me com­
prenez... 

a u Mais ce que je vous affirme dès & 
présent, c'est que si vous refusez de me 
livrer le renseignement que je vous de­
mande, votre femme, la comtesse Blanche, 
montera sur l'échafaud, comme voleuse, 
comme espionne, comme criminelle. 

« — Ne vous emballez pas, me dit alors 
le comte avec tranquillité, je :uis tout 
prêt à satisfaire votre curiosité. 

« Et ma foi, pour un peu, Je vous remer. 
cierais presque de la démarche que vous 
venez de faire près de mol. car, après 
mon nom et mon luxe, je n'ai rien de olus 
cher au monde que ma femme. 

« Asseyez-vous donc, monsieur Parigot, 
prenez bien votre temps, et acceptez ce sty-
lograpbe oui marotte i merveille. 

<< Ce disant, Kormana se jeta dans un 
fauteuil. 

« — L'assassin d'Arnold, dit-il, n'est au» 
tre que moi-même. 

a J'ai été l'inspirateur du meurtre de 
Mariette, vous savez, le mannequin f Je 
me suis servi pour cela de la falousie ma­
ladive que lui portait une petite bossue-

a Le crime commis, j'ai fait jeter à l'eau 
la jalouse. 

« Quant au nom du chef da la bande, 
c'est tout simplement M. Jean Fourette \ 
Je ne vous dirai pas le nom du sous-rhef 
si vous le voulez bien, c'est un pauvre dia­
ble, ayant occupé une assez brillante si . 
tuation. Jean Fourette se l'était .taché an 
soldant pour lui, une dette de jeu assez 
considérable. 

« Depuis, le pauvre homme a dû mar­
cher par crainte que Jean Fourette qui 
est une misérable crapule, le fasse chan­
ter. 

« Il sera le premier soulagé d'un grand 
poids en apprenant la "<n de la banda 

_ Mes amis, je n'ai pas insisté pour sa­
voir te nom du sous-chef de la Banda 

— Et vous avez bien fait 1 s'écria M. 
Duvivier. 

— J'ai terminé mon récit, fit le détec-
Uve* le rxâU n'est plus qu'iûddant. 

r* «isttxtaw 


